
Compte rendu de la réunion du mardi 2 avril 2019
Exposé de Laurent Cavélius (G98) : Laurent présente son plan opérationnel en sa qualité de dirigeant créateur de la société SMART EnergIA dont le domaine d’activité est la transition énergétique et numérique pour le bâtiment à usage professionnel. Sa présentation s’intitule : « Comment se mettre en ordre de marche pour générer 50 K€ de CA au second semestre », communiquée en pièce jointe. 

Cet exposé finalise l’approche conceptuelle qu’il avait développée en 2018 puis présentée au tour de table le 27 novembre dernier. Laurent sait intégrer toutes les technologies numériques avancées à même de contribuer à rendre un bâtiment intelligent. Le but à atteindre est d’optimiser la rentabilité (en combinant confort et efficacité énergétique) et la durabilité des investissements lorsque les bâtiments sont exploités par les facility managers.

Fort de cette maxime : en français, « tant que je ne mesure pas, je n’améliore pas » ; en anglais, « if you can measure it, you can improve it », Laurent donne toute sa valeur à la « donnée » au sens informatique car il s’agit bien de l’intégration des systèmes d’information décidée au moment de la phase d’AMOA qui permettra la réussite de tout projet de type BIM  (Building Information Modeling qui se traduit par Modélisation des Informations (ou données) du Bâtiment). 
Dans une telle démarche, le rôle d’un consultant est indispensable pour développer le processus BIM et les méthodes de travail des acteurs du BTP (investisseurs et entreprises) puis les accompagner dans la mise en œuvre. 

S’appuyant sur son expérience, Laurent positionne sa société sur cette niche de marché dont il connaît par son réseau de nombreux acteurs.
Paul Péricchi remercie vivement Laurent pour sa présentation qui a suscité un grand intérêt et des conseils instructifs tels que le principe selon lequel la dépense en lancement de projet est de 1, la dépense en AMOA est de 10, celle en intégration est de 100 et enfin celle de fonctionnement (facility management) est de 1000. Une AMOA ratée aura des conséquences financières catastrophiques sur la rentabilité finale du bâtiment sans parler de dysfonctionnements techniques anormalement fréquents. Voilà un bon argument commercial à mettre en avant vis-à-vis des investisseurs. Le consultant se présente comme un « conneries killer » Lol !

